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Notices biographiques

Chadia Arab est géographe, directrice de recherche au CNRS à 
l’UMR  ESO. Elle enseigne la géographie humaine à l’université 
d’Angers. Elle est spécialiste des migrations internationales et du 
genre. Ses recherches portent sur les migrations marocaines en France, 
Espagne et Italie et dans les pays du Golfe (Dubaï). Elle interroge 
la place des femmes dans les parcours de migration au prisme d’une 
géographie intersectionnelle. Elle a publié de nombreux articles scien-
tifiques et plusieurs ouvrages. Le dernier en 2018, s’intitule Dames de 
fraises, doigts de fée. Les invisibles de la migration saisonnière marocaine en 
Espagne (Casablanca, En toutes lettres, réédité en 2023, traduit en 2020 
en italien et en espagnol et adapté en bande-dessinée, avec Annelise 
Verdier, en 2025). Elle est directrice-adjointe de la SFR (Structure 
fédérative de recherche) Confluences – université d’Angers. Elle est 
actuellement membre du conseil scientifique du GIS Genre, codirec-
trice de la collection « Géographie sociale » aux Presses universitaires 
de Rennes, et membre du comité de rédaction de la revue Migrations et 
société à Paris et Afrique(s) en mouvement à Rabat.

Mustapha Azaitraoui est enseignant-chercheur en géographie à la 
faculté polydisciplinaire de Khouribga (université Sultan Moulay 
Slimane, Maroc). Il est titulaire d’un doctorat en analyse et gouver-
nance du développement durable de l’université Cà Foscari de Venise 
(Italie) et de l’Institut universitaire d’architecture de Venise (IUAV), en 
cotutelle avec l’université Mohamed V de Rabat (Maroc). Il a coordonné 
plusieurs projets de coopération et de recherche, notamment sur des 
questions liées à la migration, à la mobilité, aux questions de genre, à la 
gestion intégrée des déchets urbains et à l’exclusion sociale. Il a publié 
des travaux de recherche sur les questions sociales liées à la gestion 
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des déchets dans les pays du Maghreb dans des revues françaises (aux 
éditions de l’Agence française de développement et aux Presses univer-
sitaires François-Rabelais, Tours, France). Il a participé à la coordination 
de plusieurs ouvrages au Maroc dans le cadre des activités de recherche 
au sein de l’université Sultan Moulay Slimane.

Katell Brestic, docteure en études germaniques, est maîtresse de confé-
rences en histoire et civilisation du monde germanique. Elle est spécia-
liste d’histoire judéo-allemande et d’histoire des migrations contraintes 
sous le national-socialisme. Ses dernières publications sont En exil sur 
l’Altiplano. Parcours identitaires des exilés de langue allemande en Bolivie 
(Paris, Presses Sorbonne Nouvelle, 2020, 296 p.), « Good Neighbors, 
Gute Nachbarn. Enjeux transimpériaux dans la Bolivie des années 1930 
et 1940 », in Laurent Dedryvère, Indravati Félicité et al. (dir.), Moderne 
Transimperialitäten. Rivalitäten, Kontakte, Wetteifer/Transimpérialités 
contemporaines. Rivalités, contacts, émulations (Berlin, Peter Lang, 2021, 
p. 63-81), « Le corps dans l’exil à l’image des réfugié·e·s juif·ve·s de 
langue allemande en Bolivie (1933-1945) : entre discrimination, exclu-
sion et (ré)affirmation identitaires », in Sarah Ehlers, Sarah Frenking et 
al. (dir.), Begrenzungen, Überschreitungen / Limiter, franchir. Interdisziplinäre 
Perspektiven auf Grenzen und Körper / Approches interdisciplinaires sur les 
frontières et les corps (Bonn/Paderborn, Bonn University Press/V&R 
Unipress, 2021, p. 189-208).

Pascal Fagot, agrégé d’allemand, docteur en études germaniques de 
Sorbonne Université, est professeur émérite de l’université de Strasbourg 
où il a enseigné l’histoire et la civilisation des pays germanophones. À 
partir du croisement de sources essentiellement allemandes mais aussi 
polonaises (littérature, presse, témoignages, textes administratifs…), il 
s’intéresse à la relation en Pologne entre Allemands et Polonais, notam-
ment depuis 1945, et à sa représentation. Il a dirigé avec Emmanuel 
Béhague (dir.), Revue d’Allemagne et des pays de langue allemande, n° 51, 
« La République démocratique allemande dans l’espace public européen 
(1949-2018) » (2019/1, 272 p.), avec Sabine Coelsch-Foisner (dir.), 
Raum im Wandel / L’espace en métamorphose / Space in Change (Heidelberg, 
Universitätverlag Winter, 2011, 223 p.).
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Patrick Farges, ancien élève de l’ENS-Ulm, agrégé d’allemand et 
docteur en études germaniques, est professeur des universités en histoire 
de l’Allemagne et du genre à l’université Paris Cité. Il est spécialiste 
de l’histoire des migrations et du genre. Il a notamment publié : avec 
Elissa Mailänder (dir.), Marcher au pas et trébucher. Masculinités allemandes 
à l’épreuve du nazisme et de la guerre (Villeneuve-d’Ascq, Presses universi-
taires du Septentrion, 2022, 244 p.), avec Laurent Dedryvere, Indravati 
Félicité, Elisa Goudin-Steinmann (dir.), Transimpérialités contemporaines. 
Rivalités, contacts, émulation / Moderne Transimperialitäten: Rivalitäten, 
Kontakte, Wetteifer (Bruxelles/Berlin, Peter Lang, 2021, 318 p.), Le 
muscle et l’esprit. Masculinités germano-juives dans la post-migration. Le cas 
des yekkes en Palestine/Israël après 1933 (Bruxelles/Berlin, Peter Lang, 
2020, 370 p.), avec Laurent Dedryvere, Laurence Guillon (dir.), Cahiers 
d’études germaniques, t. 77, « Histoire des Juifs et Juives d’Allemagne 
(1867-1933) » (2019, 227 p.), avec Nicole Colin, Fritz Taubert (dir.), 
Annäherung durch Konflikt: Mittler und Vermittlung (Heidelberg, Synchron, 
2017, 361 p.).

Jean-Louis Georget est professeur des universités en civilisation 
allemande à l’université Sorbonne Nouvelle. Ses recherches portent sur 
l’histoire de la pensée politique, l’ethnologie allemande et l’histoire 
coloniale de l’Allemagne en Afrique et en Asie. Parmi ses dernières 
publications : L’ethnologie nationale allemande. Autopsie d’une discipline 
(Villeneuve-d’Ascq, Presses universitaires du Septentrion, 2022, 392 p.), 
avec Christine Hämmerling, Richard Kuba et Bernhard Tschofen (dir.), 
Wissenmedien des Raums: Interdisziplinäre Perspektiven (Zürich, Chronos 
Verlag, 2020), avec Hélène Ivanoff et Richard Kuba (dir.), Construire 
l’ethnologie en Afrique coloniale. Politiques, collections et médiations africaines 
(Paris, Presses Sorbonne Nouvelle, 2020, 302 p.), avec Philippe Grosos 
et Richard Kuba (dir.), L’avant et l’ailleurs. Comparatisme, ethnologie et 
préhistoire (Paris, Cerf, coll. « Cerf patrimoines », 2020, 384 p.).

Hélène Jarousseau, titulaire d’une habilitation à diriger des recherches 
en anthropologie, professeure en anthropologie sociale et ethnologie à 
l’université catholique de l’Ouest (Angers), est spécialisée dans l’étude 
des sociétés du sud-ouest de l’océan Indien (île de La Réunion), membre 
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de l’UMR ESO « Espaces et Sociétés ». Sur la thématique des migra-
tions et mobilités en contexte insulaire, elle a publié « L’îléité réunion-
naise confrontée à la mobilité virtuelle », in Renaud Hétier et Alexandre 
Lévy (dir.), Numérique et réel. Quand le numérique nous fait changer le monde 
(Bruxelles/Berlin, Peter Lang, série « Anthropocène, vol. 2 », 2023, 
p. 101-112).

Tony Rublon est doctorant en géographie au laboratoire MIGRINTER à 
Poitiers, chargé de cours au département de géographie et de sociologie 
à l’université de Poitiers. Il est spécialiste des organisations politiques 
kurdes de Turquie au Moyen-Orient et en Europe. Après avoir réalisé des 
travaux de photojournalisme au Moyen-Orient, il a notamment publié 
« Turcs d’Europe : entre fractures identitaires et politiques, naissance 
d’un champ migratoire complexe », in François Brizay et Laurence 
Pradelle (dir.), La parole : outil humain, enjeu social, objet d’étude (Limoges, 
Presses universitaire de Limoges, 2023), « Réponses politiques à la crise 
de la Covid-19 et gestion migratoire en Turquie et en Irak : des enjeux 
de territorialités ? », Revue européenne des migrations internationales (vol. 38, 
n° 1, 2022, p. 63-87), « Afrin : histoire d’une occupation », Ballast 
(11 septembre 2021), « Le camp de Lavrio : un îlot kurde aux portes 
de l’Europe », in Marie Bassi, Pauline Brückner, Olivier Clochard et al. 
(dir.), Exil et Politique : Résistances, engagements et mobilisations en migration 
(Paris, Le Cavalier Bleu, coll. « MiMed », 2025, p. 79-100). Il est égale-
ment intervenu sur France Culture dans la série « Les Kurdes, peuples en 
colère », Épisode 2/3 « Europe : une diaspora inquiète » en janvier 2023.

Jérémy Sauvineau est docteur en anthropologie (LIR3S, UMR 7366 
CNRS). Sa thèse de doctorat, soutenue en 2023, était consacrée à l’ethno-
graphie de formes alternatives d’accueil des migrants en région Bourgogne-
Franche-Comté. Il a notamment publié  : « Touaregs en ZAD. Les 
puissances alternatives du lieu au service et à l’épreuve de l’hospitalité », 
Ambiances (n° 9, « Migration d’ambiances et expériences habitantes », 
2023, [https://doi.org/10.4000/ambiances.4734]), « Se battre aux côtés 
des migrants. Une autonomisation dans et par la lutte est-elle possible ? », 
Éthique publique (vol. 24, n° 2, « Accompagner l’autonomie aujourd’hui », 
2023, [https://doi.org/10.4000/ethiquepublique.7146]).
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Gwénola Sebaux, docteure en études germaniques et professeure émérite 
en histoire et civilisation de l’Allemagne contemporaine à l’université 
catholique de l’Ouest (Angers), est spécialiste de l’histoire et de la 
politique migratoire allemande. Elle a notamment publié avec Meryem 
Youssoufi (dir.), Les frontières de la citoyenneté. Enjeux de l’accueil des primo-
arrivants (Agadir, Presses de l’université Ibn Zohr, 2021, 305 p.), avec 
Dirk Rupnow Bettina Severin-Barboutie, Meryem Youssoufi, Zaihia 
Zeroulou (dir.), Repräsentation und Erinnerung der Migration / Représentation 
et mémoire des migrations (Innsbruck, Innsbruck University Press, 2021, 
288 p.), Processus de transmission dans les familles de migrants ou issues de 
l’immigration. Regards croisés (Villeneuve-d’Ascq, Presses universitaires 
du Septentrion, 2019, 254 p.), Identités, migrations et mobilités transna-
tionales. Europe (xixe-xxie siècles) [Villeneuve-d’Ascq, Presses universi-
taires du Septentrion, 2017, 234 p.], (Post) colonisation – (Post) migration. 
Ces Allemands, entre Allemagne et Roumanie (Paris, Le Manuscrit, 2015, 
496 p.).

Sheena Trimble est maîtresse de conférences en civilisation et histoire 
nord-américaines à l’université catholique de l’Ouest (Angers), membre 
du Centre de recherche Humanités et Sociétés (CHUS, UCO) et membre 
associée du laboratoire Temps, Mondes, Sociétés (TEMOS, UMR9016, 
université d’Angers). En 2015, elle a soutenu une thèse intitulée Femmes 
et politiques d’immigration au Canada (1945-1967) : au-delà des assigna-
tions de genre ? à l’université d’Angers. Elle continue ses recherches sur la 
participation de femmes d’horizons divers dans l’évolution des politiques 
d’immigration au Canada afin d’examiner la volonté et les méthodes de 
femmes pour s’impliquer dans ces questions et pour aller au-delà des 
espaces qui leur sont habituellement assignés. Ses publications récentes 
incluent : « Qui a le droit d’entrer et de rester au Canada ? Quand ces 
questions s’invitent chez les Franco-Québécoises (1946-1955) », Études 
canadiennes (n° 92, 2022, p. 69-100), « Shaping Destinies: Women and 
the Hungarian Refugee Movement to Canada (1956-1958) », Hungarian 
Journal of English and American Studies (vol. 28, n° 2, 2022, p. 425-451), 
avec Émilie Marolleau, elle a codirigé le numéro 48 des Cahiers inter-
disciplinaires de recherches en lettres, langues et arts, « Ruptures et normes : 
déclinaisons et degrés de non-conformité » (2022, 208 p.).
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Meryem Youssoufi est docteure en anthropologie, maîtresse de confé-
rences (HDR) en sociologie et anthropologie (département de sociologie) 
à l’université Ibn Zohr, Agadir (Maroc). Elle est spécialiste des récits 
de vie et de l’analyse des parcours. Elle a publié : avec Gwénola Sebaux 
(dir.), Frontières de la citoyenneté. Enjeux de l’accueil des primo-arrivants 
(Agadir, Presses de l’université Ibn Zohr, 2021, 305 p.), avec Dirk 
Rupnow, Bettina Severin-Barboutie, Gwénola Sebaux, Zaihia Zeroulou 
(dir.), Repräsentation und Erinnerung der Migration / Représentation et mémoire 
des migrations (Innsbruck, Innsbruck University Press, 2021, 288 p.), 
« Multiculturalisme, interactions sociales et processus d’intégration 
des migrants subsahariens au Maroc », in Naima Trimasse, Abdelhak 
Mounir (dir.), Actes de l’International Conference Multilingualism (Agadir, 
Laboratoire Valeurs, société et développement, 2019, p. 177-197 ), 
« Parcours croisés de jeunes migrants subsahariens  : porosité des 
frontières à travers les récits de vie », in Beyza Tekin et Didem Danis 
(dir.), Visions croisées autour des frontières européennes : mobilité, sécurité et 
frontières (Istanbul, Éditions de l’université Galatasaray, 2017).

«M
ig

ra
tio

n,
 e

xi
l, 

di
as

po
ra

s 
au

 p
ris

m
e 

de
 la

 ru
pt

ur
e»

, s
ou

s 
la

 d
ire

ct
io

n 
de

 K
at

el
l B

re
st

ic
, G

w
én

ol
a 

S
eb

au
x 

et
 S

he
en

a 
Tr

im
bl

e 
IS

B
N

 9
79

-1
0-

41
3-

03
49

-6
 P

re
ss

es
 u

ni
ve

rs
ita

ire
s 

de
 R

en
ne

s,
 2

02
6,

 w
w

w
.p

ur
-e

di
tio

ns
.fr




